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TOUR D'HORIZON

D'immenses forêts s'étendent

à perte de vue en
direction de l'Ofenpass, dans
le Parc national suisse (photo

Haller).
Im Ofenpassgebiet des

Nationalparks erstrecken
sich geschlossene Wälder
so weit das Auge reicht.

(Bild Haller)

Créé le 1er août 1914, le

Parc national suisse est le

doyen des parcs d'Europe
centrale et des Alpes. Il

s'étend aujourd'hui sur une
superficie de 169 km2, mais
sa dernière extension significative

date d'une trentaine
d'années. Ces dernières
décennies, de nombreux parcs
nationaux ont été créés dans
les pays voisins, mais la
Suisse n'a pas suivi cette
évolution. Le Parc national
suisse est devenu en superficie

l'avant-dernier des 14

parcs nationaux existant
dans les Alpes. Il est trop exigu

pour la conservation de
la diversité des espèces et
n'est pas représentatif de
tous les milieux naturels de
cette région. Par ailleurs, ses
limites n'épousent pas
véritablement celles des paysages
naturels.
Il est ainsi devenu impératif
d'agrandir le Parc et de
remettre à jour ses limites. Afin
de tenir compte des deux

préoccupations principales
de la protection de la nature
aujourd'hui, à savoir la

conservation et le développement

de la faune sauvage
et des paysages agricoles
traditionnels, il est prévu
d'agrandir le Parc national
et de le subdiviser en une

zone centrale, à protection
intégrale, dans les limites du
territoire actuellement protégé,

et en une zone périphérique,

à protection partielle,
dans laquelle l'exploitation
des ressources devrait être

exemplaire.
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Pourquoi une extension du Parc national?
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par le Professeur Heinrich Haller; Directeur du Parc national suisse, Zernez

Zone centrale
et zone périphérique

Dans la zone centrale, les

prescriptions et les

règlements demeureront
inchangés: aucune exploitation

ou atteinte à la nature ne
sera tolérée. Quelques
milieux naturels particulièrement

intéressants et peu ou

pas représentés agrandiront
d'une trentaine de km" le

périmètre de protection
actuel. La commune de Lavin a
accepté d'inclure le plateau
de Macun, avec ses petits
lacs (Seenplatte), dans la

zone centrale. La zone
périphérique qui devrait couvrir
300 km2 environ a d'autres
buts, tout aussi importants:
dans cette zone, l'exploitation

des ressources doit être
conduite avec ménagement,
de manière douce et durable.

L'agriculture, la sylviculture,

la chasse et la pêche
pratiquées dans le respect
des objectifs de protection et

un tourisme doux seront non
seulement autorisés, mais
souhaités. Le libre accès des
visiteurs sera naturellement

Comme nous l'avions déjà annoncé dans le No
3/99 de «Sauvegarde», le Conseil fédéral propose
d'agrandir le Parc national suisse situé en Engadine.

Il a soumis aux ChamPres fédérales un message

prévoyant la révision partielle de la loi sur le

Parc national. De son côté, la commune de Lavin,

gui joue un rôle de premier plan dans ce projet, a

accepté d'adjoindre à la zone centrale du Parc le

plateau de Macun gui compte de nombreux petits

lacs (Seenplatte). Une vingtaine de communes
devront encore souscrire à ce projet.

garanti dans cette zone
périphérique; les installations de
remontée mécanique y
seront toutefois en principe
interdites. Le Val Zeznina et
les forêts du versant sud de
la vallée de l'Inn faisant partie

du territoire communal de
Lavin seront inclus dans la

zone périphérique.

Un ancrage solide
dans la région

Le projet d'extension du Parc
national suisse est une
nouvelle étape de protection à
franchir avec la participa¬

tion de la population locale
et dans l'intérêt de celle-ci.
Une commission composée
de décideurs locaux et
présidée par Robert Giacomet-
ti, Lavin, a été spécialement
créée dans ce but. A l'heure
actuelle, la nature et le

patrimoine, mais aussi l'économie

régionale, ont besoin
de projets porteurs leur
ouvrant de nouvelles perspectives.

L'extension du Parc

constitue une chance unique
d'assurer la conservation
d'un site naturel exceptionnel

et de l'agrandir de
façon judicieuse.
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RUNDSCHAU

Was wird mit der Nationalpark-Erweiterung angestrebt?

Die Natur- mit der
Kulturlandschaft verbinden

von Prof. Dr. Heinrich Haller, Direktor des Schweizerischen Nationalparks, Zernez

Wie in «Heimatschutz» 3/99 kurz gemeldet,
möchte der Bundesrat den Schweizerischen
Nationalpark (SNP) im Engadin erweitern. Dazu hat
er dem Parlament eine Botschaft zur Teilrevision
des Nationalparkgesetzes unterbreitet. Inzwischen
hat die Gemeinde Lavin, die in der Sache eine
Vorreiterrolle spielt, dem Projekt zugestimmt und
ihren Teil der Seenplatte Macun als zusätzliches

Nationalpark-Kerngebiet ausgeschieden. Dem
Vorhaben müssen aber noch 20 weitere Gemeinden

beipflichten.

Der SNP wurde am 1.

August 1914 gegründet und ist

damit der älteste Nationalpark

Mitteleuropas und der
Alpen. Er umfasst heute 169
Quadratkilometer, ist aber
seit den dreissiger Jahren
nicht mehr wesentlich grösser

geworden. Obwohl
beispielsweise in unseren
Nachbarländern im Verlauf
der letzten Jahrzehnte eine

ganze Reihe von Nationalparks

gegründet worden
sind, hat in der Schweiz keine

entsprechende Entwicklung

stattgefunden. Der SNP
ist mittlerweile der
zweitkleinste von heute insgesamt
14 Nationalpärken in den

Alpen. Er ist zu klein für die
Erhaltung der Artenvielfalt,
landschaftlich zu einseitig,
um ein repräsentatives Inventar

typischer Lebensräume
der Region zu beherbergen,
und er folgt einem Grenzverlauf,

der keinen
naturlandschaftlichen Abschluss
ermöglicht.

Mit dem Erweiterungsprojekt
soll der dringende Hand¬

lungsbedarf nach einer
Vergrösserung und Erneuerung
eingelöst werden. Um den
beiden Hauptanliegen des

heutigen Naturschutzes,
Erhaltung und Förderung von
Wildnis und von intakter
Kulturlandschaft, gerecht zu
werden, soll der SNP
substantiell erweitert und gleichzeitig

in zwei verschiedene
Bereiche gegliedert werden:
Die heute zum grössten Teil

bereits vorhandene, für die
natürliche Entwicklung
reservierte Kernzone soll mit einer
grossräumig neu zu schaffenden,

vom Menschen vorbildlich

gepflegten Umgebungszone

ergänzt werden.

Ordnung von 30
Quadratkilometern sollen neu als

Kernzonen ausgewiesen
werden. Auf Territorium der
Gemeinde Lavin ist die Seenplatte

von Macun beschlossene

Kernzone, die den

heutigen SNP wesentlich
bereichert. Die auf einer
Fläche von etwa 300
Quadratkilometern vorgesehene
Umgebungszone folgt einer

ganz anderen, aber nicht
minder wichtigen Zielsetzung:

Hier soll die naturnahe,

nachhaltige Nutzung für

die Erhaltung und Förderung
der Artenvielfalt beibehalten
und langfristig gesichert
werden. In der Umgebungszone
sind Land- und Forstwirtschaft,

Jagd und Fischerei

sowie der sanfte Tourismus

im Respekt mit den Schutzzielen

erlaubt und erwähnt.
Das freie Betretungsrecht
des Gebietes bleibt
selbstverständlich garantiert;
technische Erschliessungen sind

jedoch im Grundsatz
ausgeschlossen. Auf dem Gebiet
der Gemeinde Lavin sind
das Va! Zeznina und die
Wälder am rechtsseitigen
Haupttalhang als
Umgebungszone bestimmt.

Kern- und Umgebungszonen Mit den Einheimischen

In der Kernzone wird der

strenge Naturschutz nach
den heute gültigen Vorschriften

und Regelungen
unverändert beibehalten. Einige
besonders wertvolle, im

bisherigen SNP nicht oder
ungenügend vertretene
Lebensräume in der Grössen-

Das Projekt der
Nationalpark-Erweiterung will mit und

zum Wohle der einheimischen

Bevölkerung im Naturschutz

ein Zeichen setzen.
Ein wichtiges Instrument hierfür

ist die projektbegleitende
Kommission, präsidiert von
Robert Giacometti, Lavin.

Natur und Heimat, aber
auch die regionale Volkswirtschaft

brauchen heute solche
bewahrenden und gleichzeitig

zukunftsgerichteten Projekte.

Mit der Erweiterung des
SNP besteht die einmalige
Chance, rechtzeitig und

langfristig ein einzigartiges
Stück einheimischer Natur zu
erhalten und sinnvoll
weiterentwickeln zu können.

Mögliches Erweiterungsgebiet

Schweizerischen Nationalparks :
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